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Homélie de Monseigneur Le Boulc’h donnée le dimanche 15 juin,  

 Pèlerinage diocésain à Lourdes.  

__________________________________________________________________________________

_____________ 

 
Frères et sœurs, 
le jeudi 11 février 1858, 
quand Bernadette voit pour la première fois l’apparition de la ‘Dame en blanc’, 
inquiète et bouleversée, 
elle trace sur elle le signe de la croix 
et récite son chapelet. 
 
Le 16 avril 1879, 
quand sœur Marie-Bernard s’apprête à mourir 
dans le couvent Saint-Gildard de Nevers, 
elle fait enlever toutes les images religieuses de sa chambre 
et ne garde qu’un crucifix, 
dont elle trace lentement, une dernière fois, le signe sur elle. 
 
« Au nom du Père, et du Fils et du Saint-Esprit » 
 
Frères et sœurs, 
entre les deux signes de croix, 
celui de la grotte à Lourdes et celui de la chambre de Nevers, 
que d’expériences spirituelles a vécues Bernadette, 
et combien elle a reçu dans sa vie 
le mystère de Jésus crucifié et de la Sainte Trinité ! 
 
Le signe de la croix que Bernadette trace sur elle au soir de sa vie 
est bien plus qu’un simple geste religieux. 
Il est le signe que Bernadette a voulu vivre toute sa vie 
dans la communion avec Jésus crucifié qui offre sa vie au monde, 
et dans l’espérance de rejoindre par Lui, Dieu 
Trinité d’Amour, Père, Fils et Esprit-Saint. 
 
Pour beaucoup de gens, 
le mystère de la Trinité semble pourtant abstrait, 
si loin de leurs vies, à mille lieues de leurs existences, 
même s’ils tracent sur eux le signe de la Croix. 
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Ce dimanche, cependant, l’Église nous invite à contempler 
et à accueillir dans nos vies 
le Mystère de Dieu Trinité, Père, Fils et Saint-Esprit. 
 
Dans la première lecture de ce jour, 
l’auteur du livre des Proverbes admire la sagesse de Dieu 
qui est à l’œuvre dans l’acte créateur de Dieu. 
Contemplant le ciel et la terre, il s’interroge sur l’énigme du monde. 
À l’origine de la vie, si magnifique de complexité et de créativité, 
n’y a-t-il pas Quelqu’un ? 
Un infini d’amour au commencement du monde, 
un Père, surabondant de générosité, 
qui désire donner sa vie en partage ? 
 
Dans la lettre aux Romains, saint Paul contemple Jésus. 
L’apôtre reconnaît en Lui le Fils de Dieu qui reçoit tout l’amour du Père. 
Le Christ est notre Sauveur parce qu’il nous ouvre l’accès à Dieu. 
Il nous porte fraternellement avec Lui 
jusque dans l’éternité de Dieu Père, Fils et Saint-Esprit. 
 
Dans l’Évangile de saint Jean, Jésus promet à ses disciples 
la venue en eux de l’Esprit-Saint. 
Il viendra, l’Esprit, enseigner la vérité de Dieu, 
Lui qui est l’éternel jaillissement et lien d’Amour entre le Père et le Fils. 
 
Frères et sœurs, 
la révélation biblique nous apprend donc que Dieu, 
quand il a fait signe aux hommes, 
s’est fait reconnaître comme Père, Fils et Esprit. 
Et l’Église proclame que ce que Dieu a révélé de Lui dans notre histoire, 
est ce qu’il est en Lui-même de toute éternité. 
Dieu se révèle alors si mystérieux et si beau d’Amour ! 
Parce que Dieu est Amour, il est Père, Fils et Esprit. 
La Trinité est le nom de l’Amour quand il a la perfection de Dieu ! 
 
En Dieu Un et Trine, 
le Père, le Fils et l’Esprit sont différents. 
Le Père n’est pas le Fils, et l’Esprit n’est ni le Fils ni le Père. 
Et cependant, pas un n’est au-dessus des autres. 
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Ils sont tous égaux. 
Ils sont faits du même Amour. 
 
Les trois sont nécessaires entre eux. 
Ils sont inséparablement liés entre eux. 
Aucun d’entre eux ne peut exister sans les autres. 
Ils sont l’amour à la perfection, tellement liés qu’ils ne font qu’un seul. 
À trois, ils sont l’unique Amour qu’est Dieu. 
 
Car, frères et sœurs, pour que l’amour soit vrai, 
il faut qu’il y ait en lui le don, la générosité. 
L’amour naît du don. Impossible d’aimer si on ne se donne pas. 
 
Pour que l’amour soit vrai, 
il faut qu’il y ait en lui l’accueil ou l’écoute. 
L’accueil de l’autre fait partie de l’amour. 
Impossible d’aimer si on ne sait pas recevoir l’autre. 
 
Pour que l’amour soit vrai, il faut qu’il y ait aussi le lien, 
la relation qui naît du don et de l’accueil et qui fait grandir l’amour. 
 
Le Père est l’Amour de Dieu qui se donne. 
Le Fils est l’Amour de Dieu qui se reçoit et se donne en retour. 
L’Esprit-Saint est l’Amour de Dieu qui relie et transcende l’amour. 
Dans l’Amour à la perfection qu’est Dieu, les trois ne font qu’Un. 
Dieu Un et Trine. 
 
Frères et sœurs, 
comment ne pas louer Dieu pour l’infinie beauté de son être d’Amour ? 
 
Mais, chers pèlerins, 
le plus extraordinaire de la révélation chrétienne, 
c’est que l’Amour qu’est Dieu n’a pas voulu rester solitaire. 
Il n’a pas voulu tourner éternellement en boucle sur lui-même 
dans son infini bonheur. 
Il a voulu que d’autres le rejoignent dans sa vie. 
Et le cercle de l’Amour de Dieu s’est ouvert ! 
 
Frères et sœurs, 
au bout de nos vies, Dieu nous appelle à entrer 
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dans le grand cercle d’amour du Père, du Fils et de l’Esprit. 
Vivre alors éternellement en Dieu, 
en devenant un d’Amour avec Lui et en Lui. 
 
Quelle est grande et belle l’espérance de la foi ! 
 
Lorsque sainte Bernadette, au moment de mourir, 
trace sur elle le signe de la croix, 
elle manifeste au monde l’espérance de sa foi en Dieu, 
l’éternelle Trinité d’Amour qui s’ouvre à elle. 
Et Marie, comme aux jours de l’apparition à la grotte, 
l’accompagne dans son geste. 
Elle la guide avec confiance dans l’éternel amour qu’est Dieu. 
 
Chers pèlerins de Lourdes, 
cette espérance de Bernadette en la vie éternelle en Dieu, 
est appelée à devenir la nôtre, 
soutenue par la prière de Marie qui « prie pour nous à l’heure de la mort ». 
 
Or, cette espérance de vivre en Dieu 
donnée par le Christ dans l’Esprit-Saint, 
ne nous concerne pas seulement pour l’au-delà de la mort. 
La vie nouvelle promise dans l’éternité de Dieu commence dès ici-bas. 
L’Église reçoit la mission d’en témoigner aujourd’hui. 
 
Dès aujourd’hui, frères et sœurs, 
nous sommes appelés à vivre de Dieu, par Lui et en Lui ! 
Le Seigneur nous invite à apprendre à aimer en Dieu, 
dans le Père, le Fils et l’Esprit. 
Apprendre du Père à vivre dans la générosité du don de nous-mêmes. 
Apprendre du Fils à vivre dans l’accueil 
de ce qui nous est donné gratuitement. 
Apprendre du Saint-Esprit à vivre en hommes et en femmes de lien. 
 
À l’image de sainte Bernadette, 
la foi en Dieu Trinité et sa présence en nous 
nous transforme en hommes et en femmes du don, de l’accueil et du lien. 
 
Car, frères et sœurs, 
chacune et chacun de nous a de l’amour à donner à Dieu et aux autres. 
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Chacune et chacun de nous a de l’amour à recevoir de Dieu et des autres. 
Chacune et chacun de nous a des liens à vivre avec les autres. 
 
Même si nous avons l’impression d’être démunis, 
d’être délaissés des autres, 
ou de vivre enfermés dans une extrême solitude, 
nous avons tous, d’une manière ou d’une autre, 
ne serait-ce que par la prière, 
de l’amour à donner, de l’amour à recevoir 
et de l’amour à partager. 
 
Chers pèlerins, 
cette grâce de l’Amour de Dieu Trinité, nous la vivons ici à Lourdes. 
Elle se répand en nous et dans l’Église ! 
Dans le doux compagnonnage de Marie, 
nous grandissons dans l’espérance de la vie de Dieu promise, 
cette vie qui commence aujourd’hui 
quand nous témoignons de l’amour du Père, du Fils et du Saint-Esprit. 
 
Frères et sœurs, 
avec Bernadette, dans la foi et l’espérance, 
traçons sur nous le signe de Dieu Trinité 
qui nous aime et nous appelle à aimer : 
 
« Au nom du Père, et du Fils et du Saint-Esprit » 
Amen. 
 


